CR de la réunion du 17 mars2008

 Présents : 

Patrick De Wever ; Sylvie Crasquin ; Jean Dejax, 

Agnès Rivière ; Frédéric David ; Jean-Marc Vallée, Jean-François Carrion ; Alain Pothet ; Thierry Lhuillier

Déroulement 
De manière informelle, nous avons présenté les diverses pistes que l’INRP travaillaient. Cela a permis des échanges fructueux. qui balayaient un peu dans toutes les directions. 

Dans un second temps, Patrick De Wever a présenté le déroulement prévu de la journée du 17 mai. Cela a permis de se répartir les tâches  et d’ouvrir de nouvelles pistes de travail. 

Il a été décidé que l’INRP se recentrait sur l’atelier 2 alors que l’atelier 1 et 3 seraient animés par le Muséum. 

L’atelier 2 pourrait comporter des prolongements  pédagogiques des expositions présentées dans l’atelier 1 et 3. 

 En fin de matinée, nous avons continué les échanges sur les diverses pistes de recherches  avec une présentation de TScréator et de la Paleobiology database

Pistes de travail suite à la réunion

· La priorité est de préparer le contenu de l’atelier 2 pour la journée du 17 mai. 

· Préparer un point scientifique sur chaque totem de l’allée du temps.  (Jean Dejax devrait nous fournir les précisions de paléobotanique sur les premiers indices de « terrestrialisation »). 

· Fabrication d’une version «allée du temps » du logiciel de l’INRP «calendrier géologique » en utilisant comme événements les totems de l’allée du temps. 

· Positionnement des stratotypes du territoire français sur la carte géologique de France avec un point scientifique sur chaque cas(localisation Google Earth)

· Présentation comparée des diverses méthodes d’obtention d’extrait de carte géologique numérisée(Google Eart, Nasa World Wind)

· Si le temps le permet, ébauche de propositions de démarches pédagogiques

· Datation relative des ophiolites des Alpes à partir de radiolaires et relation avec les datations isotopiques (Le point de départ est une publication de Patrick De Wever)

· Détermination de la limite permo trias sur le terrain à partir d’un site du sud de la France en milieu continentale (limite non visible ) : Quels sont les indices permettant de rattacher la base de la strate au permien et le haut au trias ? Quels sont les différences dans les Alpes italiennes ?Travail comparée avec cette limite océanique. 

Proposition de contenu pour l’atelier 2 du 17 mai. 

Présentation du site ACCES et des ressources INRP disponibles  sur les limites du temps géologique

Présentation  de méthodes de récupération d’extrait de carte géologiques numérisées

Présentation du logiciel TSCreator pour construire son échelle des temps géologiques

Présentation du logiciel calendrier géologique version  Allée du temps. 

 Bilan de mi-parcours.

· De nombreuses pistes ont été ouvertes autour de trois thèmes  principaux

· L’origine de la vie 

· La limite Permo-trias

· Les échelles des temps géologiques

Après un inventaire des ressources INRP déjà existantes,  nous avons aussi commencé à explorer divers outils (TS Creator, The paleobiology database ; le logiciel INRP : le calendrier géologique).

· Plus qu’un apport de connaissances, nous attendons de nos partenaires chercheurs des données précises nous permettant de proposer des démarches pédagogiques innovantes. Nous avons ainsi plusieurs projets en cours de développement :

· Démarche pédagogique sur la datation relative des ophiolites des Alpes à partir des radiolaires. Ce travail devrait permettre de montrer la relation entra la datation relative et la datation isotopique (très relative)( Patrick De Wever et Jean-Marc Vallée)

· Démarche sur la détermination de la limite permo-trias. A partir d’indices concrets comment peut on réussir à déterminer que la base des strates continentales du sud de la France appartient au Permien, que le haut appartient au Trias et donc que la limite est indéterminée. Une étude comparée pourrait être proposée à partir de la limite visible dans les Dolomites italiennes. ( Sylvie Crasquin et Agnès Rivière et Fréderic David))

· Une piste plus incertaine serait une utilisation pédagogique d’une carte géologique de France simplifiée et numérisée qui permettrait de travailler sur la colorisation des surfaces et donc sur la nature stratigraphique et sur le temps. (Contact avec Pierre Nellig du BRGM et Thierry Lhuillier)

·  Outre ces trois pistes pédagogiques, notre dossier à terme comportera des articles de synthèses, des conférences en lignes sur les thèmes des incertitudes des limites.(par exemple, des points sur l’historique des méthodes de datation avec  Loïc Labrousse  ou point sur la paléobiodiversité au Permien puis au Trias)
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